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FACE AU RISQUE 
DE CORONAVIRUS

INCARCÉRATION
En plus des cinq de la veille ("L'Union" d'hier), plu-
sieurs autres personnes soupçonnées de parti-
cipation aux violences qui ont coûté la vie à deux 
hommes la semaine dernière ont été présentées à 
la justice hier puis écrouées à "Sans-Famille". 

AUTONOMISATION 
La première dame du Gabon Sylvia Bongo Ondimba 
préside ce matin (10h00) au Radisson Blu la cérémo-
nie d'ouverture d'une conférence régionale sur "les 
défis et opportunités pour l’autonomisation écono-
mique en Afrique centrale et de l’ouest". 

Page 8

Bolloré Transport & Logis-
tics a fait part la semaine 
dernière de ses projets d'in-
vestissements (de l'ordre de 
20 milliards de francs) pour 
2020 en vue de moderni-
ser les infrastructures logis-
tiques et de renforcer la flui-
dité de ses opérations.

LOGISTIQUE
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Manifestation tragique de 
la violence en milieu sco-
laire, un adolescent en a 
tué un autre à coups de 
couteau hier matin au lycée 
La Réussite, à Tchibanga. A 
l'origine de ce terrible coup 
de sang, une histoire de té-
léphone portable volé.

HOMICIDE
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La Cour criminelle a 
condamné tard mardi à 
10 ans de réclusion, dont 
3 avec sursis, sieur Bim-
boundza, 46 ans, un évan-
géliste coupable de viol 
sur une mineure de moins 
de 15 ans. En prison de-
puis février 2012, il devrait 
en sortir dans 15 jours.

CONDAMNATION

Page 11

Pour moi quoi...

...makaya

La psychose entretenue à travers les réseaux sociaux la se-
maine dernière s’est traduite par la mort «bête et inutile» de 
deux personnes.

Deux compatriotes victimes des actes imbéciles, barbares 
et inqualifiables d’un autre temps, commis par des per-
sonnes viles souffrant d’indigence intellectuelle. Malheu-
reusement sous nos regards. Et ce n’est pas la première 
fois que nous nous rendons complices de ces «sauvages» 
assoiffés de sang et de vengeance, guidés par l’inctinct de 
prédateurs toujours prêts à «tuer» pour rien. Dans un Etat 
de droit, un pays civilisé, respectueux de la vie humaine, on 
ne peut l’accepter ni le tolérer. Dans un Gabon normal, ce 
n’est pas normal…

Ce qui révolte, choque la conscience humaine, perturbe et 
bouleverse, c’est le silence de nous tous. Comme d’habitu-
de, qui a réagi ? Qui a désapprouvé ? Qui a condamné ? Sous 
d’autres cieux, en de telles circonstances, intellectuels, po-
litiques de la majorité comme de l’opposition, société civile, 
chefs religieux, etc., bref tous ceux qui sont pour la paix, la 
concorde et le vivre-ensemble se seraient levés pour s’indi-
gner publiquement. A part la réaction du CLR, personne n’a 
daigné lever le petit doigt pour exprimer sa rage, son dégoût 
pour cette violence qui, petit à petit, tend à se banaliser. Per-
sonne pour crier, «ÇA SUFFIT COMME ÇA» !

Quel triste constat ! Voilà comment le pays que nous pré-
tendons aimer lentement fout le coup, quoi …

APRÈS de la conclusion d'un protocole d'accord gouvernement-organisations syndicales signataires du préavis de grève du 17 janvier, l'activité a normalement repris au sein des 
entreprises et dans les secteurs qui ont paru les plus impactés : SEEG, Setrag, Comilog, services de téléphonie, etc. Au grand soulagement des usagers.
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